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TEXTE DIS u DE MACKE ZIE KIN R LE Bltl 8 

_ 1 i n eff rt e guerr tota et 1 con erne l'app cati n ou le rejet 
tawa, 8, (D,t-;. ,) - Tex e :ap.- �t�~�m� r �~�r�b� • , e la conscription pour le serVIce 
du rii ,d., r 'er IS- len �e�~�~�l�i� �~�~�.� t es faits ie veuX Imilitair e-mer, la vaste majo-

"e, JE. t!ackenz!e [ù " erm ant n g . bien �c�O�~�1�J�r� ndr'.l, nté d la opu aUon can dl e 
�~� ebat sur la deu i me leclm:e. du 1 en outfe d 1 demande comme il le 1 est dlsposee à se flet gement 
il dif/ani la 10 ur la mobll1sa-Il f ,et' Juan 1 hl sous l'UnIque du Gouyernement acluel. J n'al-

d es ml '- :u .. ans ce . . 1 d 'b t t ' es r �s�s�o�u�~� , ' ,', d sa p 5 ihté envers merals as que e e a se �~�r�n�u�'� 
ET). mettant fi a dcbat sur la 1 esV'] e nt l'entlere hbel'te d'a- nât sans qu'il me fût permIS de 

cuxlèllle lecture fiu hlll �d�?�~� la: �~�r� ar �n�e�:�~�e�'� n nt a ri ee 1-,'i! se dire, au nom de mes c lI' gues et en 
ambl e est presentcmen s:nSle, le f �~� des eXlgen es de la situatIOn, mon nom p Isonllel, comb nous 

'a pas J'wtenÏIon �'�a�n�a�l�y�s�~�r� tor;s 1 e':ouyèrn' ent ne ède ni à u e apprécions une si grande marque 
'S arguments qUI Dl t ele �p�r�e�s�e�n�t�e�~� i nel'èS1ilOn polItIque ni à une agita- e confiance. 
e part et d miles. Rien de ce qUI 1" 1 • ta t (ans un 
éte dll Ile me justifie �d�~� difler 1 tlOnu �P�O�~�e�l�~�~�~�q�~�:�l�d�~� pa} s. le plébiscit 

une q elconque des dec1aratlOns par q 
ue "al faites el de .FlIP10 n,s ue 1 L'in rêt national l'exige Il est vrai e le présent bill est 
ai xprimees quand J 31 �p�r�e�s�e�~�l�e� la consequence logique du pleblscl-
J orojet de 10' le 11 mal n 1 U a SI le an t , maIs Il ne re pas son ongine 
mmeneemenl lu �d�e�~�~�t� r la 1 cet e l'herte des resultat plebIscite. Parce 
ux èmp led r . le 111 U n. ment paree ue les résultats du plébis He nt 
Je crois q e ce Debat a �a�n�;�p�l�~�.� c moment . , été regardes par quelques-uns com-
,n d"'m ntr la �S�2�~�e�s�s�e� de 1 at 1-' de l'histoire du mo tre mte- me un mandat autorIsant l'ètabl s e-

.. ment de la conscnptIOn poUr le ser-
tde que le Gou' ernement a, a 0 - '1 rêt national exige que le gO,uverne- vIce outre-mer, il en est résulté qu 
e en soumettant à r IpprohatlOn du 1 ent possede un tel pOUVOir. d'autres ont interpreté à faux le sens 
arleme t les méthode ropres au 1 Qu lques-uns de mes. ad\'!""saires u bIll actuel. Le plébiscite et le 'n 
'C ute TI dl' om es pu' polItiqu s nt p:utl �u�h�e�r�e�m�e�~� n tous e x, n réalité, une seu 

r\ ÎC'e 0 tr -mer. cherché à faIre croire au pubhc et même or gi , hacu d'on 
Il a été reronnu des le deb qU,e 1 e. en tan que cbef du gouverne- existence à la p Utique d 
question nrête il d gra e 1- ' n ent. je me suis Sllrtout attaché n ment telle qu' primée da le 

!rgences d'ooinIon<, SI le OU\ e - considératIons de rti. On 'cours du trône a 'ouverture de 
ement Tl �~�l�\� ait eu à ten' r 0 1p l'pre e d que J'ai voulu avant �t�o�u�~� la présente session du Parlement, 
e u caractère. contr?, l'l'sable d maintenir l'umte au s' du partI Chacun était une m s re 'essaire. 

u �~�L�o�n�.� a tache eut e e reatl q e 'f dlrHH', rlans le but e rester mais sell ement une mesure en vue 
_rrÏent simp e. a a !ète �~�r�l�'�u�n� gouvernement die la realisa ion e cette polItique. 
Quand fal �o�u�~�e�r�t� ce debat. l'a parl!,.Te ne l1le Das que je me sois 1 Voici renoncé de cette p lit'que 
'clare que es chan"emellts urve- ujours ef oree d ma ntenÎr comme n peut le lire dans le dIS-
1S dans le cara ère et la portee l'um e au sein du parti q 1 m'a cour trône: "Le gouvernement 
l nflit etaIe suffIsants pour 1 f It 'honnl'u e me chOl Ir c m estIme que, a te épo e la �p�l�u�:�~� 
;cessiter alors retud approfondIe 1 e son chef, Je do s cela non se itiq e de l'histoire du m de, zl 
, cette crue_han prIe Pa.rle n, cm t au parti maIs aussi au pays devr lt, sous la seule reserve de sa 

ai ris bien SOIn de m abstem tant donné surtoUT que le group resl!0 ,abi if �e�n�v�~�r�s� �I�~� Par!em/fnl:" 
• DaT' cr des autre" �f�~�c�l�e�u�r�s� qUI 1 de ceux qui m' ppUlent à 1 Cha JO Ir ll,I"f complete �l�~�b�e�r�~�e� q a Ir 
1 f 1Ï surgIr la questIOn, e,t cela bre des communes nslItue la base se,lon , ,1/ le jugera ut!l d pies 

parle ent, il me semble, Il une 
responsabilité sem lable [orsq , I.e 
go ver e ent lu mande d 1 aI­
der à assurer la défaite de �r�e�n�n�~�m� , 
et, partant, la sécu . é �~�e� la natIon, 
sinon son existence mem . 

, Kin ré nd à M. ardi 

e 1 juin ancien inistre des 
Tra\'aux pubi' s, �s�'�~�l�e�v�a�n�t� �~�o�,�n�t�:�e� la 
presentation du projet de 101 al helf 
re actuelle s'écriait, comme en faIt 
fai le �c�o�m�~�t�e� rendu à la pag �3�6�6�~�:� 

".4u nom du ci l, à quoi bon auozr 
un principe qui r ste lettre morte 
dans nos Blatuis " 

Mo 
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ne façon qui a tnbue a met-I du clomernement auquel le peuple cce sIl es u ma . e seul C!!S 
en r lief plutôt qu'à attén ·er a �c�~�n�f�'� é som d'adminIsfl'er ou �l�~� gou: er,neI?ent n'avaIt. pas plel- ornent à l'autre, il peut 

n caractere (' ntra. ersahle. Je me e duerre 'Iout 11 erte agIr selon qu Il peut le venir urgent de l'appl quer. Les 
'0 o'e encore au'ourd11Ui d'en bl n �~�a�t�e�g� i'iquem nt ,I?I' utile, 'est par rriP °ht aux 'vênements récents tout autan 
r de par! e cel aspect p rticu- fi nt qu onque de metholdes dç rec:r:lII,tte:r: S 0 qu un coup d'œil sur a ma pemon-

d 1 uestlOn s e 'e;;t pour 1 l' l pour e ser\'lce ml 1 aIre. de. suffisent à nous ,demontre,r r e a, q .," po que, ace cs l d 
gnaler a 1 atterotron de ho ra- on ar avant ceux 1 d qu'au oint e vue tactIque a -
es deputés comb en cct (J cont 0- ,s Je n' 1 surtout été mû a po itique u gouverne nt fense e nos côtes orientales et oc-
rse a de sup l'flUe t trompe par �a�ù�c�~�n� sentlment ( e genre 'est pas ouvetle cidentales est �i�n�s�é�p�a�r�a�b�~�e�m�e�n�t�.�l�~�é�e� 
DaT).s la presente guerre, la que - d ns la conduite des afîai es ubh- , , à la défense des territ res 01 lU 
m e la conscnp 10 !Ir le se - es en ce moment où notre pa)s 1 La �p�~�h�b�q�t�;�e� . du �g�o�u�v�l�e�r�n�e�~�e�n�,� des tats-Unis, Nous avons recon-

tre-mer a ete soulevee cn re- t 1 tel e qu xpnmee dans e prese nu dès le début des hostilités qu 
fer lieu non pas au Parlement p r' es e gu rre.. 1 , n'est pas nou elle; elle est la ême observation s'app lqUe a 
porte.paro e autOrIse 'u parti 1 On ne peut assurement pas inti ue à c II que renferme le Terre-Neuve et au Labrador, Pour 

)litique quelconque. mais en-de-1 ienir qu , cn �d�,�~�m�a�n�d�a�n�t�,� par v ' cours du �T�r�ô�n�~�,� que le. Parle- onsolider nos propres défe se5 
rs du Parlemen , l 'llltention d en de �p�l�e�~�l�s�c�l�t�~� de re �l�I�~�e�r�e� de toute nt a approu\'e �~�n� a 0 ant immédIates, 1 s ra nécessaire é· 
re UDe question p Ilt'que est de hlIgahon decoulant d �e�n�g�a�g�~�l�'�I�:�l�e�n�t�s� l'Adresse. tant donne les engage- t ndre la portée du senice obliga­

'nu malllf stf' Il " a un peu plus ,lllte Icurs. le me SOIS attache a des ments a térieurs au sujet du rec u toire aux territoir s préci s. 1 
'n an. au cours du \'0) a"e que j'al conSideraI! ns de partr, ment des hommes ur le service cette hémi phère devait être té-
l rlrlll< rOuest. ., mili aire outr - er; la liberté 1 moin e hats sur une echelle 
j'aqlle f s que cette question a La prOYlnce de Quebe 'agir néce aire ne pouvaIt être 1 considérable, le mouvem nt de nos 
"nie ée ur le tapis. on a li n n-e �~�a�u�r�a�i�t� non plus pretendre obtenue que par deux étap suc-I tro pe ntre le Canada et l.es ter-

"le rs a mème met On u'én présentant au moment où je c ssives, ntoues avolsmaI!ts. e saur It souf-
-t eHorce d'ctab Ir une c r la- 1 ai faIt le hlll dont a r.hambre a prem'ère étape consistait à fnr aucune rest 1 n. 

'11 l'nI! 'lin effort ! tal' et la st pl csentem nt SaIsie j'ai y II 1 demander à la population de rele- J'ai dit, il est vrai, avant la teIl.lle 
1Iie questio Il la met! ode a mm c tains hon, 'deputé d ver le gou n ment d'une obliga- d plébiscite, que le Gouverneme\lt 
opTer po!'r le\ el' .des hommc- la gau he et leurs journaux per- tion morale résultant d'engagements en cas d'urgence, autOriseraIt la 
ur le �~�e�l� ,ice outre·mer, n a P 'e- ,ls nI a le dire, apaiser les nom- Das és, et l'autre etape, à demander chose par décret en vertu de la Dl 
d,l ,l'Il �~�~�!�.�.�:� 'i'3JI, ( LIn beSOIn 1 br x partisans que j'ai dans la au Parlement e faire disparaître des mesur s de. guerre, et qu'Il de-

�~�e� h don! Il fall:ut �~� a cu el' S rO\ Ince �d�~� Québec, et dont l',ap- une restflcfo in rporée dans la �m�a�n�~�~�r�a�I�t� ens,!Ite au �P�a�r�l�e�.�n�~�e�n�t�.� de 
<' (>1', plll, se plart-on a arri 1, m 5 loi actuell. a lIbératIon de odlher la 101 de moblhsatIO 

nceessaire pou on ne le pou-, l'obligation morale a été demandée MaI;; c'est là certes une méth e in· 
L conscri tlOn 

néc2ssa 
p;JS 1 \0 r, ..,., 1 ct btenue au moyen du plébiscite. d SI abl; lorsque le Parlerne t a l 

LOI S �d�.�~� . 1 �r�~�;�'�i� elect 0 s ge Quant à la ppr 5s'on de la res- temps dao der .cl avance au Gou-
�e�r�a�l�~�s�,� Jal effeclIvem nt oblen,u 1 iction jUrIdIque on demande a . a ton voulue. 

L conscl:lpllOlI a 1 sen Ice 1 adhesIOn de la p • ne, ue- lourd'hUl au Parlement de l'acc _ , le �G�o�u�T�e�r�~�e� nt a éga 
Ir -mer e al eItamC111cllt )lao; 1 �b�e�~�,� car tous, le pcc tants 1 der et j' spè e qu'elle sera accor- lerpent l!'l ouvo d employer la 
cessaIre quand lat; t lIon a c. quell,e �~� emm,es dap cil ham- I d'e grâce au present bIll. MaiS, �~�e�m�e� I?e .ode dans le cas,' er 
'nce a Ca gan Il ,'a plu d u �b�r�~�,� a clIon d uu �~�e�u�l�,� app . bIen que la deuxième mesure 1 nce mIlItaIre outre-mer. C est par-
, elte époq ": le'. auteurs &1' \ aU'n,! mon pr1?gram e Il 0, VIen t b 1 d nt est maintenant saI le la cc qu'il se rend pru-fOoitemen 
te agIta lOn afflnnalenl que la 1 p-eut-ctre que Je pro 1 e dc locca- CI b • l �~� , l p e qu'Il est responsable enve 

ns 'plio pour le sernce out c- sIOn POUl' ra peler aux honorables lamd r ,fu lt �~� �c�~�n�s�e�l�q�n�e�n�c�e� ,?gl- 1 le Parlement, que 1 ouvernemeut 
'f etall enlie urgent::, EUe n'c- 1 d �p�u�l�,�~�s� ct à la, pOPl:lallOn, du pa (j'u: . eSI �e�S�l�u�'�b�~� s, e al premlere l' de ma de, da un 
t certamcmen pas neceSS2lre CjLlP, a p t 1 apPlil llohh ue q sa, If . �~� 15 It e e n ti an" l'aulre e lui ac 
,!Ud 1 nom au chef lu parti 1 m'a. ('cordé la prmince de u 'b , �p�a�~� son orrgIn,e. cette m sure rilé vou ue.' 
aservale r SOIl n anifeste fm obte.uu dans les 0 1 mais de la �p�O�~�I�h�q�u�e� �d�!�l�,�g�0�.�u�v�e�r�n�~�-
lamant un rtomerll-ernent llatlO- c: u Canada, une majOrIté conSl- ment telle. qu eHe a ete enoncee Les quatre arg ments c 
l t un e �f�o�~�t� ,1. LlIe n' lm Il rlérable en regard de la représenta- dans le diSCOurs du TrÔne. Cette 

ai me t as necess:me qua ](l.1 Do edérale e mb'née du parti politique minIstérielle enancee 1 Le débat a révélé que l'OPPoSl-
ttan xecullon une partIe du, ,::onsen ateur, de la fed' ration du dans le discours du TrÔ e n'a pas 'on au pr ent blll se fonde dans 
lU de �C�J�m�p�a�~�n�e�,� le lllite ùe" Commom\calth cooperatif e été adoptee à la lluite de pressions 1 l'ensemble ur quatre raIS ns prin-

e Toronto sc t effol c;, d'eta- partI du CrédJt social. De faIt, politiques ni de �c�I�a�l�~�l�e�u�r�s� populai-I ciP!l es, Il �p�e�u�~� n exister d'autres, 
r u cOll'elallOl1 l'nt II cf artisans �q�~�e� co t ,1 flOU\' l'es quelconques, mais il faut 1 at-I �m�a�l�~� au<;ull discours. ne 1 s a fait 
t Iota} en \ue �d�'�u�~�e� �g�n�~� re tota enl parmi les �r�c�p�r�e�s�e�n�t�~�n�t�s� S tribuer à ce que le gouvernemel t, partrcuherement �y�~�l� Ir. . 

et 1 applIcatIon llnmedlate cl ro" CC,s au res e 1,<: Qllebec for "\ u a tournure de la guerre, el' 1 L s deux I? m:r.eres de ces raI-
COI scription p ur le ,cr Ice olen. prps .de la mOItIe du nomb Hmu à regarder comme la seul m sons S 1 pr,ese te, par .les , 

Elle 'etaIt certaIllement total des �d�e�P�l�l�~�c�.� f la Ch;ln}bI e des s re 103' ue H' C tle épo ue la 1 groupes extre es, dopa, Illon a la 
necessalr Il oment le comn:unes. ,.r a,l consi ere q �~� e plu rlhqu de l'histoire du mo _ mes, re, Il :r a, d un cote ceux Ul 

vernement a annonc/' au Parle- al ri aVOIr aInSI obtenu la confral1- de" soutIennent qu elle ne va pas assez 
nt son IntentIOn de te ml' t Dle- ce d peuple canadien en général • 1 1. De l'autre se trouvent ceux 
cit, Xeanmoi -, 111011or. bl s mimposait encore davantage l'obli- Nécessité fait loi 1 ui prétendent u' Il va trop loin. 
JUtés de la liauche nous t dit "alIon cl' \ C Il r à ce que toutes les Les partIsans d premier groupe 
l le Ilomernemenl de\ait être questrons d Importance nationale En toute sincérité, p' :n:o' de �c�~�s� �e�x�t�r�é�m�i�~�t�e�s� 'oudrai nt Y<;llr 
Isuré pour le retard qu ClIUSC- �f�~�l�S� cnt reglecs ul!lguement da S'II la it ion se modi ie- d m is apph ImmedIate,ment le prm­
t l plébiseite �l�l�~� ont condam- lUt 1.' t natlOnal. .J .al <;ru ela e lU is t d'année 'Cn année depUIS Ipe de la �c�o�n�s�c�~�l�p� IOn, au ser:vlc 
lc plebISCite �I�U�l�-�m�~�m�e�,� Ln COI - [ tltua u e obh}!atl01! parllCU· le début du présent conflit. et sa- �o�u�~�r�e�-�:�n�e�r�,� sans egard a la �n�e�~�e�s� 
pilon pour le scn !CC oqtre-mer her po f le premlCI lllllllstre en chant ce qu'elle est actuellement �~�l�t�e� 1 eelle ou n, n �d�~� la �c�o�n�t�~�a�J�n�.�t�e� 
tait cçrtes pas necess::ure lors 1 emps d guerre, 1 cri ns- us 'ustrfIés d'adopt to �~� our assurer 1 entrole n mdIs 

elecll.ons cornpleIl,lcntaIres qUI [ 'L 1 d' " 1 te autre attit de? SI, a ès sque pensab e , sans cgar .. non, us 
u leu dans \\ cHand, ans; cr P u gran e epreuve troi ans d'hostilItés, la tournure aux, ons �q�u�~�n�c�e�s� p:reJ diclab e.s 

'k- ù, d IlS, l\Iontrcal-SaJl1te- J . d .. de la guerre avait été différente' POSS} .les e applI �!�,�h�~�>�n� sans ,-
ric et dans uebec n q amaIS, <lIl cours e ma carnere , .' cesslte de la conSCrIptlOll pour le 
te al s a con<;cription nOl! ohllque ne SUIs-Je �p�a�s�~�e� par e SI: par exemple, 1 �A�l�l�e�m�a�~�n�e�,� apre service outre-mer. Les p rtrsans de 
sen dJt alor ue 'etait là la plus glande �e�p�r�~�U�\�e� qu Il ce mo· a"olr suplUgue la p,l,!s �I�:�}�~�n�d�e� pa 1 l'au re extrême refusent d'approu­
itable qu('stion en jeu da s ces ment, alor que Je me rends comp-, tIe �~� 1 Eïrope, [l,ait ete. re o,us- ver 'application du p lllcipe de la 
IlpaglleS l'le torale . te que la lIgne de condUIte que le '1 sec e qu ques-u!1s, ou mcme. d uI! conscnptIon pour le senice outre-
1 �e�s�~�t� maIntenant manifeste au Gouvernement de al!, a m sens �r�,�~�~�n�'� des �p�a�~� cl. qu.elle a ,envahIS, Si mer .non seulement dans un aveni 
'ons ri our le service ou- 1 a pter li l'he re actudle dans l'm- " emagne evaIt mamt,enant se Immédiat mais même en aUCUll 
mer n'était p s nécess:1n e a �I�~�r�~�t� national, occasionne u dl-, oc �u�~�'�C�r� de s.a prop e efense au Lemps et cela sans égar aux consé­
ment où le résult t du plébiscIte 1 \lSIOn dans les rangs de e fldeles lIeu de, s �e�l�P�i�o�~�e�r�,� �~�o� me el}e. c dn- quences uelles q 'elles puisse t 
te annoncé, �p�a�r�l�i�s�a�n�~�,� D'autre part, �c�o�n�n�a�i�s�s�a�n�~� 1 mu: a e aIre, a . c0!lquenr e être 

co nme e la connais la sIluaho �~�o�~�,� eaux ternt 1 es, SI le Jap n En ce qui co cerne ces derniers 
leu fait ont démontrés du ana a dans la cnse mondiale. e!aJt d r :i d �~�~�h� ? de III gU r- rtJsans extrémIstes Je désire 

1 j'au is cr n as \'oir agi lovaIe- re, au leu. ,e e �l�~�r� ,a pUIssance faire une distinctIOn :narquee eu-
ux faits ont 'té dém es hors i me t envers ous les memb::-es e de Etats-Ums allSSI �I�~�n� �q�~�e� cene tre le h norables députés ui fa-

tout doute u .. u 5.du ùébat .ac- mOn part' env s �~�m� PKYS, s du �C�o�m�m�o�n�:�v�~�a�l�t�h� b,n nmque et vorisent la politique inis( rieHe 
. D'abord, qu Il n a pas, JUS 1 e ,"\\'a s pas demande au P le des a!Itres Natr.ons ume: on auraIt d'un eU toI de gue ., 
ci, té né essaire de recourir à 1 ment a l' curc actllelle les pOllvoirs 1 �~�e�u�~�-�e�~�e� �~� ralt?d �d�~� ,re"dquer er 1 croient honnêtement et �~�1�;�c�~�:�~�i�'�n�~�~�t� 

�~�o�n�t�r�a�i�n�t�e� ,afm de reCI u,ter Ips 1 qUI, en ert du b Il devaient être �I�l�r�~�U� et �t�n�e�c�e�s�s�~� �~� re aIre IsPtTbl- que la conscriotion p ur le service 
lm s re ms p u 1 sernce ou- conferes au GOllyernemenl. d �~�u� �~� �~�e�s� rIe Ion �s�u�s�c�e�~�,� 1 .e 0 tre-mer n'accroîtra pa not cf-
m r �d�a�~�s� rune u �l�c�o�n�q�u�~� �'�~�s� i Je, ne do as cependant que empec -e �~�o�u�Y�e�r�n�e�m�e�n�t� agIT �r�o�r�:�~� tG!al et pourrait même lui ê re 
'es armees d Canada, c: est· a- les c ne e a guerre jusU- 1 er Joute llberte. selon son ,appre- preJUdiCIable, et les autres heureu-
! dans l'aviation, dans la �T�l�1�a�~�i�n�e� 1 fiera t amplement la polItique qm �i�l�~�a� �e�O�~� des �e�X�l�g�e�n�C�~�S� de 1 heure, semerrt peu nombreux, qui ont in­
dans l'a ee. E seeon l heu, le Go l'lierne ent a suivie jusqu'ici l' p n, an;, �1�0�r�~�q�~�e� c est �V�~� contral- dIqUe clairement, non s ulement 
l'ampleur de l'e t e �~�l�I�e�r�r�e� et u' 1 suit enc e à l'heure -1 �~�u� �~�~�~� �d�~�ê�t� �\�;�;�r�~�'� ,i!'s .ue a Ayen. 1 pa leur attitude au cours du pré-

adien 'aurait d' u le aç li Ile. L'altItude a elle du . .' in dr lmi ee a un �s�~�u� con- sent débat mais aussi da s le passé 
accrue Sile rinci e dt' la co \ e1'llei nt �e�~�t� déjà Justifl' e j n' ent, �~�~�t� e, �n�u�~� un conflit III - qu'Ils sont disp és ' T ' �,�a�~� 
nte m'ait été applique dans le' doute pas, aux }'eux de 'i'mmense 1 nlanlt' et �~�e�n�t�d�a�t�n�t� al tous les tCOdUtl- 1 nada nsquer la defaite plut t �q�u�~� 

t fI" " d s Il. ou es cs mers e ans d'acce t 1 . t' 
U fi le, u re :r: e al. ' 1 major te �~�s� cltoyepS cana lens lequel toutes les grandes puiss n- " p er a COnSCl'lP IOn pour l 

auraIt pu s en tramer c nSlde crm ont dl>Ja expnme l'aVIS que �~� ces d 0 de sont a rel a 1 �~�e�r�v�l�C�e� outre-mer. 
ement ré.d It '_ a cause de la . m'ernement aIt §oute �l�~�b�~�r�t�è� p r étruite u luttent �p�~�u�;�'� leur En 937. en 193 en 1939" qu 1-

�~�s�l�O�n� qUI en eut res " faIre ace aux IV r �e�v�~�n�e�r�u�e� b 1 viv:mce, lorsque la civilisation _ ques-uns de �c�~�s� honora,bles d,eputE;s 
1 Je �p�~�l�l�e� ces �a�I�t�~�,� ces .ur- 1 de, 1 guerre au f, e a mesure me est e jeu, le gou .... me ent �~�.�~� s,o. t opposes aux �p�~�e�p�a�r�a�h�f�s� ml-

pour de mrer le �a�l�r�~�-�:�r�u� Ils pourront surgI. A OIl mis, n'aurait- l pas élud' s'Cs res nsa- l alles en yue �,�~�e� �~�a� �d�e�~�e�n�s� d,u . a 
t que le gouvernement �~�[�a�!�t� se- la sag sse de la politIque du GoU-! bilité s'il n "ait pas de aridé au 1 �~�a�d�a� �,�p�a�r�c�~� qu lis Jugealen,t, SI j'ln-

en declara.nt',e mwe Il Il ln· \crnem t sera e;{alement ien IParlem t, pen ant qu'il en éla ,rprete bl'C leur,s paroles, que le 
abl,errl.ent faIt Jusqu 1<;1, que 1 comprIse de la ,Plupart. SInon de 1 te ps, de lui ace rder les pOUVOIr i,anada ne ,cour I,t aucpn, da goel', 
,cnptIon ur e sen Ice OUtl e- to s ceux qlll n ont pas "\ ulu OU! les plus vastes a In u'll pût faire 1 son t encore ISp a ermer 

n'etaIt pas neccssaIre. t nt 1 qui ne ,eulent pas encore conf! l' c a toutes les s'tuations? :s �~�e�u�K�,�S�U� ,les dlEssems de.l'en-
" le recrutement des soldats ft·· 1 au Gouver'1ement tant de pouvOIr Un I<ouyernement est responsable ",ml elt a. �m�~�c�~�m�n�a�I�t�r�e� sa PUlssan-
que pour la realisali0!1 de l' b- 1 th cr t!o,lIIa're. �L�e�~� res tats du n sëulement des actes u'll pose ' �r�~�t� g",,; l'evl en ce <;;r issante. e 

: du gou-:er ement est 'ac- pl Isclte 0 t lllontre qu > e ce u L mai de ceux qu'il neglige-de 'poser: 1 �~�~�n� ai.::Z1Îe de =u:!! .. �~�~�n�d�l�a�l�e� 
, 

• '. à \ Partant de ce point a U �~�e� 
ses armes. Ils sont llrats à laIsser d d' tous les ho rables de-
d'autres le soin d'accomp Ir pour 1 �~�~�~�n� �~�u�'�e�l�l�e� qu'ait pu être leur 
Canad , pour leurs foyers et l-eurs Pttr 'd passée r la mes re a 
familles ce .Qu'Ils ne veulent pas 1 �f�.�é�:�U�~� , de bien songer il leuTs res-
f re no seulemen pour les autre onsabil tés enve sIeurs cIrc on-
mais même po"ur leur pro ad tions et Je pays tout entier. 
et pour eux-memes Is fuS nt 
voir la nécessité �d�'�a�s�s�u�r�e�~� la �~�e�s�­
tru ion de l'ennemi aUSSI ra Ide­
ment que possIble et aussi loin, que 

oss le du Canada, Ils son dISpo­
sés à risque de fa're subir .au Ca; 
nada le sort de ces pays qUI, en l s 
grand nombre, ont déjà es 
terreurs d l'invasion et de la �~�o�n�­

uête par un ennem a arne et 
mplaca le 

I.e CGS de l'Australie 

polttiqu 

Je tiens ici ft prote ter égalemen 1 
ire la fausse interprétation q e 

per tent dellbérement à donner rte 
la position anada nombre de 
c q' representent l'autre extrê­
me d'opinion. Certains honorables 

L gouverneme en 
Je p uvoir 

dé 

n'y a pas d'autres l'es r ti ns 
à 'exercice de ce pouvoir que cel­
les que le Gouvernement eut juger 
à pr pos d'apporter. Le projet de 
loi, comme. je l'ai f 't remarquer, 
est e mesure d'autorisation. et, 
en ce qui concerne la conscrip . on 
de la richesse et la conscriptl n 
des hommes, il restera une mesure 
d'autorisation, s'il .st dopté, u,> 
ces deux rapports le Gouvernement 
sera libre d' xercer sa is étion 
selon que 1 s besoins de la guerre 
l'exigeront. 

e sais qu'il n'est pas né ssaire 
de rappeler aux honorables dépu­
tés que lors de la deuxième eclur;.e 
d'u bill la Chambre est appelé ù 
se rononcer sur le princ p de la 
me r Il ne s'a il pa d'ajouter 
ou de retrancher quoi que 'ce soit ft 
ses disp gîtions Ce sont là es 
questions à étudier lors de l'ex:t­
men en co i é. ur e qui st nn 
princ pe le Gouvernement ve t ob­
tenir, au m de ce. bill, lIberté 

t est cette année 
u e preu 

ints de vue i conciliables ' 
SI le budget Ide cette année n'est 

Pou des fins p litiques, ces deu as de nature à couvain re les ho-
groupes sont prêts à discréditer le ri n �a�b�l�~�s� députés ct les Canadiens 
pays aux: yeux du m de. en. e!Ieral �q�u�~� le ° vernement est 

C€ d' ret a con cn e toute .1.9 l'l-chesse 
, �m�n�~�s� �,�e�u�~� �p�o�m�~�s�b�l�d�e� v sopt nécessaire pour répartir 1 fardeau 

, "'-' �I�~�r�e�c�o� c 1 es. Le present de l'effor 
�d�e�b�~�t� �~�O�l�t� a\'OIr prouvé à l'un com- blement que il e 
me a 1 autre rou e que l'adoption difficil ,. 
de, �l�e�u�~� 1;'oint. de �v�~�e� ourrait assurances on 
qu �~�f�f�a�I�b�h� , SInon detruire, l'unité 
�n�a�t�~�o�n�a�l�e� que chacun désire VOlf 
maIntenue; Elle aurait également 
�u�~� effet desastreux sur la poursuite 
d �u�~� e fort de gu re effIcace. 

SI la Chambre deva' pour des 
raIsons de nécessitê lOnale ou 
�a�~�t�r�e�s�,� se r:endre à l'une de ces PI­
llIons, m3!!lts honorables dêputés 
5 trouverale t sans doute dans une 
sItuaf �~�n� très embarrassante, MaiS 
;5 me me honorables députes se 

�r�e�~�e�n� c • t robabl ent, et je croîs 
meme sureI?ent, es marras, tant 
P,?U le present ue pou l'avenir, 
s Ils �r�e�f�,�u�s�,�e�~� d'appuyer cette me­
sure qUI ente les extrêmes et qUI 
en temp, de guerre, est la seuJe qu' 
�~�U�J�s�s�e� nous faire es ére mam­
tIen de Fum é nationale. Cette Il l-
e natl,.0nale, on maintiendra le 

P us surement, j . 5, si es ho-
norable'i députes a ent au Gou-
ve ne me t rgé de la 
de l'effor. guerre du anada ce 
a, p ,1111 lui est indispellsal11 1 

d obtenIr du arlerncnt s'il veut e 
nta lement s'acquitter de ses 1 

es, �r�~�s� nsabilités dans le meilleur 
1 rel la ation, 

If n'est pas d' tre s lution 



vernemént. n est à peu près impos- La motion fut adoptée. - li tre certains aspects de son adminis-I_ Pour les ;nàchines et les arme~ 
si hIe d'imaginer ,une situatîon où M. Attlee propose ensuite: [ration avait atteint un tel point modernes les distances et .le temps 
le passage d'une semaine puisse "Que cette Chambre a confia~ce qu'il avait be~oin d'mle r~affîrm!l- 1 n'existen,t plus. L'éloigném~nt n'est 
nuire à l'ènvoi de renforts outre~ dàns le gouvernement de Sa lIales- tion de l'appUl de ceux qUI, au seIn: pas un element de protectIon, Au 
mer puis ue l'on pourrait prendre téeE l'aidE!ra <!e' son mieux à ~,a du Parlement,. l'a,va~ent investi du i cours de, cette guerre, le mot,p"uire-
l .d' . q't" . ett r A p.oursuite energique de la guerre. pouvoir Je SUIS d aVIS que, dans un I.mer . a. reellem. ent perd .. u. sa sl,.,nlf., r!! t:~;:l d~:ss'!ftect:ie i~ :~nt':ée; ... Le débat ~ut lieu les ~8 et 29 jan- pays d~moeratique, .le chef d'un ~i!ti.oI?-,. Le c.onflit actuel. est un ~: 
de Chambres. Comme l'a mention-né VIer. Au terme de la sean~e ~u 2,~, gouvernement c~arge de lourdes IlndlVlslble. Que ses balalIl~s se 11 lui~même l'ex-ministre des Tarvaux la Chambre .se prononça ainSI qu Il responsabmté~ e~rom'e en, tc:ut 1 vrent sur lés sables de 1 EID"P.e, 

décision. du, Gouvèrnémé{lt., àvant br.' le 11 juin (voir le H d sujt~ 464. OUl contre! nO,n. temps le besoIn. d une telle rea!flr-I dans les steppes de l~ RUSSIe, a~ 
que>èèttenHisure soU- ap;dîguéè, pu .ICS. - "e.' t - ansar, Les honorables de putes trouve- mation de comlance surtout a la: plus profond de la Chme, dans les 
Voici' ce q4e j'ai dit à ees~ét au page .366<1): l' e n e,s pai en un: l'ont intéressante, j'~n suis sûr, la veiEe d'assumer de ~ouve'Hes res- i îles du ~àeifigue, dans les ten:e~ 
c:;ours d'une émissiotl sur 'F-ensem- ser;name que on en., erra, es cons déclaration formulee par mon- onsabilités 1 arides de 1 Arct~èfue ou dans le flr-
blêdùr'éâe'àunaticinàl! .' .... 7';; cntll outre-mer ... RIen n empêche- .• ur Churchill sur l'importance et p ..' . . ' . 1 mament de Grande-Bretagne, d'Al-

:~~id:ns.àiîUi~é,l "L.~ p'.éuPle cânadi~n .n:hés1tél'a rait le gouvel'ne~ent de 'p~epare.r f~e portée du vote qu'il demandait à Je crOIS que :M. Chr:rchlll iOngealt lemagne ou des pays conquis de 
'ta flllre tOut ce qu'Il Juge-ne-Ge.~ les rouages dès l ~nst.ant ou .11 de~l- la Chambre des communes. VOiCI beau~oup à ce, sentIment ors~ue, l'Eul'(;>pé. Il ne peut y avoir de sè­

pour la-sauvegarde de sa" II· derait d-e reCOUrlr a la conscnp- . "1 disait le 27 ianvier' en repondant Il ses cense~rs ~ la: curité pour nous nos foyers et nos 
Il n'hésitera sûrement tion,", Il fau~~ai~ ~aturellèment i ce I(us~rgit périOdiquement dans C~ambres des. ~omD?-une!, a, est~ 1 Camilles tant qu~ les armées enne-

nf'l'\ilidt'e les mesures v éG.aurter les de. h,bé._.,r.atlons., C .. o~for,-Il' .'. tence de tout gouvernement mmster" m. ard.l d. ~r~le.r, 11 .?eCld;1· r m .. ies ne seront pas défaites et ec.ra. 
sOn e::i:istence nâ-me:tnel1! aux .pre?edent~. etabh~ a 'dé~liitua:tions qu'il importe de tirer ;'0.n n a rIen _ neghge en vu~ a· sées,' . 

.. . avantd'àdir, iI'tièll.'· mste:r, J-estIme qull conVIen-. 1" faIblIr la confffince du peuple en Le Gouvernemen.t ei la popula-
];lCIUèl:lt:,. '" . d" ff . t t t u l au c aIr..... nem"nt n'et un Tleu 
dta à Savôit, comme c'éSt san droit. _ .... ~ . èc el' . ou ,a p us un .' DepUis mon r~tour au P:i;Ys, je son go?ver ... .. , '_ . t' .. f tian d~ ~:;nada ont une lor:rd~ ~es-
qu'il: Y- -a lieu d'agir,étce 'd'autant tem'Ps tre,s~ourt a.u debat !'lt au b~-suis arrivé à la conclusion qu'Il me plus 10I?~ parlant qe lUl.m~m~ e~ 1 ponsabllitc enve~s le d~ml-mllhol1 
plus, qu'il est question d'une l1oin;d'appliquera cette fm ~e re- faut ,solliciter l'appui d'un yote de s~ qu~l~t~, de pr~mler mln1s11 e, .111 de jeunès Canadle.n~ qUI ont con-
' qui a déjà été eatise de vio- p..1eme .. n. t de. la C~ambr.e .touchant la fiance de la Chambre des com- aJoutalL et enl>UIte p~ur le rabaIS-- se. nti tous. les sacrI.f1ces pour assu-

etsourcé de limîtati()n des dIscours. • ::nes Procédure tout à fait 1101'-. ser dans sa p~opre ,eshll1~, a~,,su et rer. notre sécurité. Nous leur de-
Mais, si rigoureuseme!lt que 1.G? 1 male, ~onstitutionnelle et démocra-' vu d~ 1!1 na~lOn SI possIble.. vens tout ce qu'il est en notre pou-

aIt à restreindre la dur-ee des deh- tique.- On a dem~ndê un débat sur :MalS Il eXIste une .au!n raIson voir de leur do~ner. ~ur quelque 
•. béràtions, chaquc::me:n:t,bre <:ura par la guerre, J'y al pourvu, le plus P9u.r l!lquelle M .Chur c~lll ~. senh champ. de, bataIlle qu Ils combat-

sur la conscription son vote l'McasIOn. dexpnmer sa complètement et le plus lIbrement penod,Iguemet;tt le beSOIn d e~ayer tent, Ils lutt<;nt pour le Canaqa,. 
, ' ,. • • . 1 confiance' ou son manque de con- possiblep~ur trois' jours 'tl,r!-tiers; sa polItIque d un vote d,e confiance pour leur p,atne, pour .sa secunte 

J'ru. _donc ~ I.ntenti0l!+, SI le,.Gou- - fiance au gouvern-ef?ent. La députatIon aura toute .lberte de la part de ses colle gues de la et son :avemr. Cet ,avemr ~st entre 
v~rnem~nt deFIde u~ Jour qu il est Pojnt n'est be~olTI,en effet, de d'exprÎmerses vues sur le compte Ch~l1!-~re des comm,!nes. La respon- nosnialll~ et c'es~, a nous, ,meIIlbres 
ne.cessalre d;envoyer des hommes débattre la questlOn. '. de l'administration, sur la compo- sablhte parlementaIre .est double. du Pàrlement, qu Il appartIent dans 
outre-mer_ qui· n'ont" pas I?ffert de On se rappellera que l'on a pro- sition du cabinet ou sur certains La députation, aussi bi~n que les la mesure de .nos forces. de trans­
sprvir partout"e.t;'sî)e SUlS à la cédé de la même faéon lorl de la des. ministres en particulier, sous ministr~s, a ~es. responsabilit~s. M. ~ef.!:ie il c~ -:aillants jeunes g~ns, 
.tete de l'adl1llnlstratlon _alors, de déclarai-ion de ia,Suerre. ~ Pd- l'unique réserve que la Chambre a ChurchIll a Juge que le penple du apres la vlctolre~ un_ Canada llbre 
del:I!;an~er ;~; mes .cpllègues .de se Ieme~t s'est réUnI .en m01nls; ~ ton jours si soigneusementC!~se::vée .Ro)'aume-U!1 i avait le droit de .con- . et uni. 
rallIer. a m. 01 po .. ur. mfo .. ,rmer.-lm1Jl~'. sept J01+.r s. Le gouvernement u~, a relativement aux secrets mIlItaIres. naltre l'attItude de ses rep.resen-I 
diaJ:emènt le Parlement ~e la dec.r- laissé enlendre q~e Je ~ot~ sur a- Peut-il exister plus grande li- tants et de savoir dans quelle me-
sion liu Gouvernemenf: Sl].e Parle- dresse serait ~onslde:é SOIt comme herté? Peut-on donner nne plus sure ils étaient prêts il appuyer 
ment i?-'e~t pas ~n -sesSIon a ce mo- une appro~ahon, 601t cql1!-me. ut: belle expression à l'idéal démoera- l'administration dans l'accomplis-
mEint-la. le. f~ral t, ,mon pou- cqndamnahl?ll de ~a poht~que. ~ tique? Il y a 1!eu de pays dont les se!Dent de sa tâche ess.enti.elle d~ 
VOIr' pOUr 9-~ l! SOIt- u. conra-q: debat!l d.u~e d~ux lours.'Qe\ qUinl:_ institutions .sOIent ,assez robustes faIre la guerre: Il est}maIt ~USSI 
de cétted~clslon le }ot P?SSI vote eut ete llr1S, on adopta es, ponr pèrmettre parellIe chose alors que la population anglaIse avaIt le 

"'V~U·"""',I ble apr,ès que !I0us . pnspl'~e.. ~urt;s_ voulues" pour proclaf.lil: qu'ils se battent pour leur survivan- droit de savoir quel appui le gou~ 
Je compte bIen, e~e JelDP~, 1 e:ustencè de 1 etat de. guerre. , l~ " vernement se voyait refuser et lè,s 

à ce que a l'adnn- si qu'un hODorable deputé l'a fait ce. . . . . f R' 

bonoriml-es , d~tJüMs 
"""";,.",,,.:. -, .... t .. dé6idét' .de 

. il cou-
de ces 

part, .. '~ et sur ce 
parle qU:enll;!pn· p~o. 

â: la lumière de m.es 
aé cèUesque j'lI,Î ~ou­

au sujet-dé la responsa­
l'exécutif, àr~gara (lu Par7 

ne C1'o.Îs.pas que . ~etJ:e 
cornmunès aUl'lp.t le 
. . téçu le dégré dê 

ènéa droit d'at;. 
" ,si,.d.ânS,un~ 

im,portaneê 
le gOl,ÏVeJ'~ 

d'àvoir 
une dé-

, d'env6~ 
é yer .. .' ••...•..... ' ' ....... '.:." les· 

hcfulme:sap:pelès.eq. verIu de la loi 
"liût 'n:iôI:li . Aes ressourcés 
". allisJ ent de le faire 
- , ' .. inalÎt,.i!te ;a.us.$i Jran<.;he e.t ?U-

vertè ~que' p05&r111e. A mOlnsqu on 
nelaiSsébi-èn entend té J'rue le·Par~ 

'lèmèl:itéti sèra av!)rH p'avap.c;e .. il 
stirg~r;lj<lUrl;lclle.lllènt ,d'i1J,ttoU1Dra­

"hIes 's61+pçons et .1l,.s~coJpoJ:'~ra des 
.. oui-dirè:de toutes sorres . 
.. ;:E.é:7;' livrîl, dàns undîscours què 
rai fa:ft'pour hi el' .~a. campa-;­
gne-pl ..... ' ... NIl. expO~ë 

. hien:. . .I1:tQilele PUbJIC. ava:l.t 
'le dIiQi( . .ml$.atL çourant d,e la 

L :Q.i,Ur.~!i[I:ID n'ass'umela -res- observer: "Il n'y eut ni -délai ni .Je ne 6l!:ura1:!I, pour l'mstan,t, ral.s0!ls de ce re ~s. _ emarqu~~ 
de d . à sa perte'. de temps,' et ce)lendant la faire connaIire ·,comment on proce- qUI, a mOIl sens, s applIquent gene 

membres suprématie du parlement fut main. dei!!. si le gouvernement en arrive ralement, en ee temps ·de. guerre, 
JI, "'.ll"",u""l'ocè;a,$iOn, tenue", à la ~onclusi{)n que la conscrip- a~ Parlement et au publIe cana-

'-'-LJ.au.un .un.deitxié- tion poùr le service outre-mer dlen.,_ . ... ~. ~ 
questiQ_Il de la.co.ns-.. L'exemple de l'An~Jeterre s'impose. Cela dépendra forcément En termmant ,le ~~ens a r.epeter 

1 des circonstances. -Sur une ques- ces paroles 9Ue J a1ressaIs al! ènption'<Inais de .qtal:( eur I[.a Cham-bre des communes an- tion; qui se rattache il. uue' déci- pays, le 7 aVrIl, en. l ex~ortant a 
àpprobation ou leur,-d. oba- glaises a eu à,'~battre la semaine 6ion qu'il appartiendra au cabinet don~er. un vote affIrmahf sur le 
liOn du geste du gouvern~lIlep.t. dernière 'une motion de -non con- 'de prendre et qui tient de si près plébiSCIte: 

- ., fiance dans le gouvernement. Cet-
Une a~tre promesserernpJie te ,motion était le fruit des criti- à la. confiancequ.e d'autres peuveI~t , Le Canada ne pouvait rester 

' .• . . '.,:. - ., - ques formulées à l'adresse de M. aVOIr dans mon Jugement et ma fl- l , l" 
On conVIendra! Je ,c1'()l-5;qU, en Churchiil, le blâmant de -ne -pas délité, il va sans dire, que je ne puis a ecart 

açl0I?tant· cette. hgnede~?ncdUl~e, vouloir se départir du portefeUIlle exprimer que mes propres vues. "Pour quiconque, par delà les 
jerealise une autre pro.rpessefalte de la défense qu'il détient en sus Personne ne peut prédire la toq:r- événements de l'heure, peut sonder 
àù Parlement le 25 fé'\U'Î:èr du poste de premier minist~e. Le nure q"e prendra la guerre ni ce l'avenir, ce n'est plus seulement 
j'ai. dit;i'Si lesvolontàfres.. débat fut l'objet d'une limIte de 1 qui pe~~ survenir du jour au len- l'unité, c'est l'existence même de nen.! . à . manquer et'. 51 d'autres temps' précise. En moins de deux, demain chez nous ou ailleurs. En notre pays, en tant que nation li­
moyens- de recrutements'bpposent .iours, les honorables :déput~s o~t cherchant à libérer le. go~v~rne- bre, qui se trouve aujourd'hui me­
i$sÇ}lument, nous prendrQn,snne ell-amplement l'occaSIOn d exprl- ment d'un engagement, le n'IraI pas nacée. Nous ne sommes plus de ce 
dé<.}ision,nous la préseIÏte~èH;1S au mer leurs v,ues. en prendre un autre. Cependant, monde où même la plus puissante 
Parlement et inviterons ~e .dèrnier f' je veux bien faire .comprendre à des -nations puisse compter échap-
à juger la question auftmdjJ. Le Vote de non-con lonce tous les honorables députés que, pel' par .ses -seuls moyens à l'ambi-
dooatsur le fond,de la qû~stion de Quant aux- moye.ns par le.s,q_ uels s.i je snis le chef du gouvernement tion et à la cupidité des peuples 

. s'estd fait" de!o.:;!ü n~- la Chambre pourraIt, en ce q1l1 con- quadnd on
d 
pr~n~ral' ceCthte dbécisiOll, agresseurs. 

. u pres!!J!"pl . '. e cerne la décision du gouvernement, je eman eral a a am re des '''Pour sauvegarder son existence, 
..... ""'"~n~ a l'avé:lI'U', c'estt exprimer sa confiance ou son man- communesfl'assurance que je jouis chaque pays libre aura besoin de 

goliv~Iiemen que' de confiance en l'àdministra- de sa con ianceavant qu'il y soit tout l'appui que peuv-ent lui aPPor-
ÏllJt)l1lédiiatiemlent présentée au tion les honorables députés savent donné suite, ter les autres pays libres. Ce n'est 

1:'~~tllemlen:t. et. qUe le '. ent très'bienqu'un honorable membre Cé n'est pas chez moi une nou- que par la plus entière coopération 
pr~t_à risquer.so enCe peut-toujours proposer-nn,vote de velle manière de voir. Je l'ai fur- entre elles que les nations libres 

. relâti-veIl1ént à -cette décision .. · non-confiance à la suite d'~ne mo- mulée 1, mai~tes . re-prises ~~ f'en- pourront éviter d'e devenir, l'une 
Ondità peut-êtreq'U'un~ ·telle tion appelant la Chambr~ a se [or- te~ds Ir! y temr. ~1a m.am~r~ de aprês l'autre, yictimes des peuple~ 

TIgne de conduite comportera .du mer en comité des subSIdes. SI le VOIr sur -cette questIOn, Je 1 al ex- de brigands qui, à n'en pas douter, 1 

.délai, qu'il fàut agir tout 'de suit~. gouvernementjugeait opportun d'u- 1 primée au peuple canadien le 24 ambitioiment la domination mon- i 
On dira.àvee raison -que si l'inter- ser de ce moyen pf)urs'as~urer de avril. - . diale. 1 

v.entioll n'étàit pàs urgente, le' gou.. l'opinion de la,. Ch~mbre" lly au- Au cours. de ma dernière aldocu- UA cause de l'immensité doe son 
:v~rnettlent n'auFaitpàsJ?ris cette rait recours. SIl n y avaIt pas de. tion radiophoniquè de la campagne territoire, de la richess-e de ses res-
d,éci~'ion.,.~.et~e: 9:qiec:tum;.seràif crédits à soumettre à l'examen de plébiscitairè, je disais: SOurces et du petit nombre de ses 
fo_-·.rid ...... étl. 5l_·'-.lè. ;'d.611v .. ern-ement p .. e. rmet~ la Chambre à ceinoment-Ià, J.e gou- habitants, notre pays risque d'avoir 

.. . "t ,. é~ te "L'ép' oq'lle actuelle n'est pas une . 1 db' d l' . t.a. it d'ént. r. ep· rendre. mt--second . de.' - vernement n auraI qu apI' "en l' un p US gran . eSOln e asslstan-
. .• cl' l' t . e e' 'al 'PhtlSeordinaire·t'lèouotre histOire,' d' t' t t t t' Da.t!$!1.!" Ja;J}UestiQil d&Ja ,cQDscrip", uncremtsupp emen ;ur sp Cl ce au rul que ou e au re na IOn 

fiob.~Cela 'ne dérllnge:en rien, ee- et proposer immédiatement apr~s car nous sommes en gùerre. Le mon- de l'univers. Si nous ne continuons 
P· éndant, la' méthode. que nous que la Chambre se forme en comI- de entier est dans Un étàt de rapide d'appuyer de notre mieux les au-

, d b 'd s T t honorable de' -évolution. Les responsabilités du t s p n' l Itv.ons ·l'intention-d'adopter. . te es su SIC. ou - .re ays, nous aurons pas e 
Sl'lè"o' uve. :rile· .. me-nt ··conc·l·.u~ a' la' putéqui le désire pourrait, roors gouvemement, .Jourdes en tout droit de compter sur leur concours 1 

Q ~ proposer un vole de non confIance. temps, le sont -plus que jamais au- le plus entier. Tant que la marche n~ees:git-é d'imposer la conscription jour-d'hui. Pour ma part, si je n'étais vict'brieusè de l'-ennemi ne se sera 
pour- le servièe outre-mer, .. H peut Comme à 'Westminster convaincu qu'en ma qualité de chef pas changée en une défaite écra-
sans 'd·élai mettre sa décision en du Gouvernement, je n'ai cess'é de sante, nul pays, et le Canada moins 
oeuvre. Et à mOÎlis' d;indice que la Mais il existe une façon de pro- jouir de la confiance du peuple qui, que tout autre, ne pourra se sentir 
éhatnbredesoommunes ait retir~ céder encore plus directe. C'est à maintes reprises m'a remis au en sécuritê". 
's.a . confiance au -ministère, ili n'y celle qu'a suivie ~. p~rlement. de pouvoir, je • voudrais y demeurer Ces observations n'ont pas été 
àurâitaucrmdélai. Westminster· en JanVIer derme:r. une heure de plus," Caites à la légère. Je prie chaque 

R.éponif,!à des objections lj.près le retour deJ\.f. Churchill de honorable député de les bien mé-
Son précédent voyage au~ Etl!lts- M. Churchil1 et les votes diter à la lumière des événements 
Unis et au Canada. Le 21 JanVIer, de confiance qui se sont produits depuis,et de 

Et même si le rarle:roent 1).e siège M Churchill signifiait à la Cham- la situation telle que nous la con-
pas; on peutréunif 'l~s Cliambt~s b;e lies communes son désir d'être Je pourrais faire observer que, naissons en ce moment. Peut-on 
en-que'lques jours. Grâce à la prar1

- appuyé par-un vote de confiance. en janvier' dernier, lorsque M. douter que notre sécurité, que la 
que adoptée. durl!.nt)~ guerr~ d a- Le lendemain, M. Attlee propo- Churc'hill posa. la question de con- sécurité de notre _hémisphère dé­
J4;Jurner )J'lutôt que d~ proroger la sait: . fiance dans son administration, au- pende de l'endiguement, daps le 
Session. on pourrait se dispenser "Que les procédures découlart de cun de ses censeurs n'avait même monde ancien, du ,flot ell,VIlh1sseur 
àes fo~malités de la rentrée. On la IllOtîo-n relative à hi conftance insinué qu'il dût résigner son poste i allemand. et japom;ds, jusqu'à ce 
n'aurait pas 'à adopter de .nouvelles d,ans)e_ gi:mverne!llent, de Sa ~aies- ou qu'un autre dût prendre sa PIa-II que surgIssent du nouveau. monde 
mésurés. n suffîrait d'exPrImer sous te~01enlsous.traIt~s~ a la pres.ente ce. n jllgeait toutefois que la criti- des .forces. capableS. de. mater sa 
vnéform~ ou sous une autre la con-I séance, ~ux dlsposltlons du .R)e!Jle~ que d_ iri"ée contre luicmême et con- terrIble plllssance.-fiantecontinue que l'on a au gou-i ment (Seances de la Chambre • Q 




